
En novembre 1963, l’Exécutif du Conseil de Bien-Être du diocèse de Saint-Jérôme (CBE)
nommait André Aubert, directeur général. M. Aubert conservera ce poste pendant

37 ans, jusqu’à sa retraite en janvier 2000, laissant la direction  générale à
l’actuelle personne en poste, Suzanne M. Piché. 

Au début de son mandat, M. Aubert a participé à un grand nombre de
 recherches : sur l’enfance, les aînés, le logement, les loisirs, les soins de santé,
la pauvreté. Ces recherches servirent de base à l’amorce de projets soutenus
par le CBE et développés avec la participation de citoyens bénévoles concer-
nés ou désireux d’aider d’autres personnes ayant des difficultés. Ainsi, au
cours des années ‘60 et ‘70, un grand nombre de ressources communau-
taires virent le jour et une partie d’entre elles furent progressivement inté-
grées aux services gouvernementaux.  

À titre de directeur général du CBE, M. Aubert a encouragé les projets de
foyers pour personnes âgées (L’Auberge, 1970),  la création d’ateliers pro-
tégés pour les enfants handicapés (CAPAR, 1971, et La Ruche, 1974) et la

mise sur pied de services d’économie familiale à Saint-Jérôme, en collaboration avec
la Caisse populaire de Saint-Jérôme (1970), et à Saint-Eustache, avec celle de Saint-
Eustache et du Club Richelieu. 

Devenu la Fédération des Oeuvres des Laurentides (1973), puis Centraide Laurentides
(1979), le CBE a soutenu, par des appuis financiers et des services, le démarrage des
centres locaux de services communautaires, à Terrebonne et à Sainte-Thérèse (en 1973),
et à Lachute (en 1983-84). Il a également épaulé la réorganisation des services de
 dépannage (1974) et des ouvroirs du diocèse en mettant sur pied trois comptoirs d’en-
traide centralisés (Saint-Jérôme, 1976, Terrebonne, 1977, et Lachute, 1979).

(à suivre...)

André Aubert – 1re partie

Dans le cadre 
de son 50e anniversaire,
Centraide Laurentides
vous présente son histoire 
à travers les personnalités 
et les événements 
qui l’ont marquée.


